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échiarpe unt ornement blanc aussi, clirtutait dlemandanît à
D)ieu pardon pour les pé,chés de tous.

Comîhfo mémorial du cutte rotraitc 10--i lUi. Pl1. ont
Wiiune nagifi lite stattu du Sitcréu Cteur, t1onnu&3 par

les amis du Sacré CSeur uni cette parois-se. Lus lUi. P'P.,
homnmes, d'ic tion et dle 1 riûru, tit un lat consolation de
voir 'cette-retraite signaléa par des faveurs dont la pa-
roisse gardera unt êeternoelie souvenir.

ACTIONS DE GRACES.

N.-D. dît ,Sacré-CSour, 20 aocit. -Depuis trois als-
j'étais pris d'un rhliiu<,ttime qui in'obligeait souvent à
cesser mon ouvrage et ine faisait souffrir jour et nuit.
Journalier et père d'une nouibreiuu famiille, je mlle suis vu
(les mois entiers incapable de gagner unt seul centin. (Je
printemps encore,, J'ai passé deux mioiq, nue p~ouvant rien
faire du tout et ayant imncýiie b)eauicotp de peine à unamehier
dans la maison. D)ans ua détresse j'in)voquiais sainte Aune
qui semblait rester sourde à tues supplications. Lu 3 août,
je fis mon pèleriuage à Ste-Aune de la Pointu au ,P're, et
ma jambe ine faisait tellemenit muai sur la route que je ne
savais quelle position prendre pour pouvoir nie rendre
auprès de cette tendre mère. *En fini arrivé au sanctuaire, je
la priai avec plus de couîfiamice que jamais, et de tout coeur
je promis qtue si j'obtenais ia guérison, je la ferais inscrire
dans le Messago-, et je ferais dire une mnesse d'actions de
grâces le plus tôt possible. Sainte Aune m'a exaucé, je n'en
doute- plus, car depuis ce jour je ne sens plus de douleur,
et contrairement aut passé, ait dernier mauvais temps, j'ai
pu travailler comme quand je n'étais pas malade du tout.


